
«JE SUIS L’IMMACULÉE-CONCEPTION» 
 

 
«Béni soit Dieu, le Père de Notre Seigneur Jésus Christ. En Lui, il 
nous a choisis avant la création du monde, pour que nous soyons, dans 
l’amour, saints et irréprochables sous son regard» (Eph. 1, 3-5). 
 
Chers amis,  
 
La solennité de l’Immaculée-Conception, fête patronale du diocèse, 
nous invite à une rencontre de famille autour de Notre Dame, la 
Vierge toute sainte, la pannaghia de nos frères Orientaux, prédestinée 
dans le Christ, dès avant la création du monde. Marie Immaculée est 
notre modèle insurpassable de vie chrétienne, mais elle est aussi notre 
mère dans l’ordre de la grâce. Ne l’oublions pas et cherchons à rester 
proche d’elle comme elle est proche de nous.  
 
Il y a quarante ans, le pape Paul VI déclarait Marie, Mère de l’Église, 
Mater Ecclesiae. Le Concile a pris soin de présenter Marie dans 
l’Église, comme un membre éminent de l’Église, dans l’esprit du 
grand docteur Saint Augustin, un membre qui est la figure exemplaire 
de la vie chrétienne pour tous les baptisés et tous les états de vie. 
Néanmoins, le pape Paul VI y ajouta, de sa propre autorité, un titre qui 
confirme l’enseignement conciliaire mais en y ajoutant une nuance 
importante, un accent complémentaire sur la maternité spirituelle de 
Marie.  
 
Car si Marie est un modèle insurpassable elle est encore davantage, 
elle est mère, elle donne la vie. Par la puissance du Saint Esprit, elle 
enfante la vie de la grâce en nous et elle prend soin de cette vie en 
vertu de sa maternité spirituelle qui s’étend à toute l’Église et à toute 
l’humanité. Le point de départ de cette vocation merveilleuse 
s’appelle la conception immaculée de la Vierge. Dès le premier instant 
de son existence, Marie a été préparée à sa maternité divine et à sa 
maternité spirituelle, par une grâce exceptionnelle provenant déjà de la 
mort de son Fils, elle a été préservée de la faute originelle et de toute 
faute. Cette grâce lui a permis de demeurer fidèle à la Parole de Dieu 
au point d’être pure transparence de la lumière divine. C’est pourquoi 
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on chante et on célèbre Marie Immaculée comme la toute belle, 
l’icône de la gloire divine : Tota pulchra est Maria. 
 
C’est pourquoi aussi Saint Irénée et les Pères appelèrent Marie, la 
Nouvelle Ève, la vivante qui donne vie aux enfants de Dieu. 
Corrigeant la faute d’Ève qui a entraîné la mort par sa désobéissance, 
Marie a redonné la vie et la paix aux âmes par son obéissance. Saint 
Anselme chante ce mystère avec des accents audacieux que nous 
sommes heureux de retrouver au bréviaire du jour: «Dieu qui a tout 
formé, s’est formé lui-même du sein de Marie, et ainsi il a refait tout 
ce qu’il avait fait. Lui qui a pu tout faire de rien, n’a pas voulu refaire 
sans Marie sa création détruite. Dieu est donc le Père de toutes les 
choses créées, et Marie est la mère de toutes les choses recréées. Dieu 
est le Père de la création universelle, et Marie la mère de la 
rédemption universelle».  
 
On entend en sourdine le mot fameux de Saint Augustin : «Dieu qui 
nous a créés sans nous, ne nous sauvera pas sans nous» ; Dieu veut 
l’acte de foi de sa créature, la libre obéissance à sa volonté. Marie en 
est la figure exemplaire et unique au point d’être comblée d’une 
mission universelle. Nul ne l’a mieux exprimé que saint Anselme qui 
ajoute: « Car Dieu a engendré celui par qui tout a été fait, et Marie a 
enfanté celui par qui tout a été sauvé. Dieu a engendré celui sans qui 
absolument rien n’existe, et Marie a enfanté celui sans qui absolument 
rien n’est bon».  
 
Frères et sœurs, nous voyons cette grâce et cette liberté de Marie à 
l’œuvre dans la scène de l’Annonciation. À la salutation de l’Ange, 
elle est toute bouleversée, elle ne sait pas ce qui lui arrive, comme 
nous parfois en certaines circonstances exceptionnelles de notre vie. 
En femme sainte qui ne veut pas s’aventurer dans une affaire 
douteuse, elle ose demander des explications, qui lui sont fournies 
avec un signe particulièrement rassurant: «L’Esprit Saint viendra sur 
toi et la puissance du Très Haut te prendra sous son ombre» ; et puis ta 
cousine Élisabeth est enceinte, elle qu’on appelait la femme stérile, 
car rien n’est impossible à Dieu. Marie consent alors de tout son être à 
servir la Parole de Dieu qui prend chair dans son sein. Elle devient 
Mère de Dieu. N’est-ce pas en contemplant chaque jour avec elle les 
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mystères du Christ à l’aide du chapelet, que nous apprenons en sa 
compagnie la sainteté au quotidien, l’écoute, l’accueil et le oui sans 
réserve à la volonté de Dieu ?  
 
Nous avons rappelé l’année dernière le 150ième anniversaire de la 
déclaration du dogme de l’Immaculée Conception de Marie par le 
bienheureux pape Pie IX. Trois ans plus tard, Bernadette Soubirous 
rencontrait cette belle dame, resplendissante de beauté, dans la grotte 
de Massabielle. Elle lui rendit visite pendant quinze jours et elle reçut 
à la fin dans un geste de profonde tendresse maternelle la révélation 
du nom de la vision : «Je suis l’Immaculée-Conception».  
 
Chers amis du diocèse de Québec, chers prêtres, diacres, religieuses, 
religieux, agents et agentes de pastorale, chers fidèles laïcs, nous 
sommes les héritiers de cette grâce et de cette vision bienheureuse. 
Notre-Dame de l’Immaculée-Conception est notre patronne, notre 
inspiratrice et notre Mère. Nous pouvons compter sur sa protection et 
sur sa présence maternelle. Son influence est nulle part plus palpable 
que dans le mystère de la Sainte Eucharistie. De même que Marie 
nous a donné le corps physique du Christ, ainsi l’Église nous donne 
son corps eucharistique, par la puissance du Saint Esprit. Marie 
prolonge ainsi son acte de foi immaculé en chaque liturgie, unie à 
toute l’Église, et elle rend possible la coopération de la créature à la 
grâce de Dieu par excellence: notre participation au mystère de la mort 
et de la résurrection du Christ Notre Sauveur.  
 
Ô Notre Dame de l’Immaculée-Conception, Toi qui es notre mère et 
notre patronne, toi la femme eucharistique par excellence, donne-nous 
un esprit de famille renouvelé avec la fierté d’appartenir au peuple 
saint qui est à Québec. Obtiens-nous de concert avec les fondateurs et 
fondatrices de notre Église, une renaissance de la foi et de l’héroïsme 
des premiers évangélisateurs et des premières évangélisatrices de ce 
pays. Nous avons besoin de toi et de ta puissante intercession pour 
accueillir et communiquer le don de Dieu qui donne vie au monde.       
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Oui, béni soit Dieu le Père de Notre Seigneur Jésus Christ, qui nous a 
bénis en Marie Immaculée, dès avant la création du monde, pour que 
nous soyons son peuple saint dans l’amour et l’espérance, à la louange 
de sa gloire !  
 
 
 
Marc Cardinal Ouellet 
Cathédrale Notre-Dame de Québec,  
Solennité de l’Immaculée-Conception, 
8 décembre 2005 
 
 
 
 
 


